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1. INTRODUCTION 
 
Considéré jadis comme un modèle démocratique en Afrique, le 
Mali est confronté depuis le 17 janvier 2012, à la plus grave crise 
de son existence suite à des attaques, puis l’occupation des 
deux tiers (2/3) de son territoire par des groupes terroristes 
(AQMI, MUJAO, MNLA, Ançar Eddine, Boko Haram...). 
 
La conjonction des évènements des 21 et 22 mars qui ont 
engendré une rupture de l’ordre constitutionnel normal (coup 
d’Etat) et l’action des groupes armés dans le nord du pays ont 
eu pour conséquence le déplacement de milliers de personnes 
depuis le nord vers le sud et en direction des pays limitrophes 
(Algérie, Burkina Faso, Mauritanie, Niger, principalement).  



 

2. AMPLEUR DES MOUVEMENTS MIGRATOIRES SUITE A LA 
CRISE 
 

L’on estimait  en mai 2013 : 
 
-Personnes déplacées internes  à travers le Mali : 301 027  
 
- Réfugiés :  
 
Burkina Faso (49 975), 
 
Algérie (1500),  
 
Mauritanie (74 108) 
 
Niger (50 000). 
 



Soit au total, 175 583  réfugiés selon l’ UNHCR.  
 
Environ 476 610 personnes ont été déracinées de leur 
localité d’origine à la suite de la guerre. 
 
Les différents groupes socio-économiques qui composent 
les populations du Nord du Mali ont été touchés par ces 
déplacements.  
 
Les groupes les plus vulnérables, les femmes et les 
enfants, constituent les trois quarts (3/4) des personnes 
déplacées.  



 

3. LA CONTRIBUTION DE LA DIASPORA MALIENNE A LA  
RESOLUTION DE LA CRISE 
 
Chaque fois qu’une crise de quelque nature éclate au Mali, les 
Maliens de la diaspora apportent leurs contributions en 
ressources matérielles et financières mais aussi les ressources 
morales et intellectuelles.  
 
Contributions financières: 
 
Déjà en 2004, lors de la crise acridienne, une crise 
environnementale qui a durement touché les régions du Sahel 
faisant planer la menace de la famine sur tout le pays, la 
diaspora malienne s’est mobilisée en faisant une contribution 
de l’ordre de 140 millions de FCFA, soit 214 000 euros environ. 



 
Depuis l’éclatement de la crise en janvier 2012, les Maliens de la 
diaspora dans 27 pays du monde [1] ont contribué au profit des 
populations du Nord sous occupation et des déplacées internes 
pour une somme de : 206 682 200 FCFA soit 315 000 euros.  
 
En dehors de cette contribution, leur participation financière à 
l’effort de guerre s’élevait à la date du 10 juin 2013 à 628 822 768 
FCFA, soit environ 958 635 euros.   
 
Ce qui élève la contribution totale des Maliens de la diaspora à 
835 504 968 FCFA, soit 1 273 719 euros. 
 
La diaspora s’est également manifesté par l’envoi de dons en 
natures (nourriture, habillement, etc.) 
 

 
[1] Afrique : 17 ; Amérique : 2 ; Asie : 2 ; Golfe Arabique : 2 ; Europe : 4 (au total, 27 pays). 



 

Contributions morales et intellectuelles 
 

La diaspora malienne a développé un élan patriotique 
pendant les moments difficiles de la crise pour s’élever 
contre la partition du pays. 
 
Elle bénéficie d’un capital social important dans leur pays 
d’accueil. Justement, ce capital social qui a été mobilisé le 
22 mai 2012, devant le Parlement Européen, pour donner 
les réponses qu’il fallait aux lobbies qui soutenaient les 
groupes armées sécessionnistes.  
 

 



 

Mécanisme institutionnel 
 
La diaspora malienne est très bien structurée dans les pays 
d’accueil. Elle est représentée dans 64 pays à travers le monde 
et chacun des pays abrite un Conseil des Maliens de l’Extérieur 
(CME) qui est l’émanation des différentes associations.  
 
Une structure faîtière, le Haut Conseil des Maliens de 
l’Extérieur (HCME) reconnu comme d’utilité publique par le 
Gouvernement du Mali, coordonne avec l’appui des 
départements ministériels impliqués, l’acheminement de l’aide 
humanitaire d’urgence de la diaspora vers les bénéficiaires.  
 
Ce dispositif organisationnel a permis de faciliter la mobilisation 
de l’aide de la diaspora. 
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CONCLUSION 
 
Les pays du Sahel dont le Mali, connaissent la pauvreté, l’instabilité 
politique récurrente, le déficit de bonne gouvernance, une crise 
environnementale quasi permanente. Tous ces facteurs sont des 
ingrédients qui déterminent les migrations forcées et massives des 
populations déjà fragilisées par des conditions de vie socio-
économiques difficiles.  
 
Les capacités nationales sont vite dépassées quand les crises 
surviennent. La gestion de l’urgence et dans l’urgence pose toujours 
de sérieux problèmes. Nous proposons d’aller vers l’esprit 
d’anticipation par l’élaboration de stratégies de gestion de la  
migration en période de crise.  C’est le contexte qui le demande.   
 
 
Il faudrait donc mettre en place des politiques permettant de mettre à 
profit la solidarité nationale en conjugaison avec les efforts 
internationaux pour juguler les crises migratoires, sinon les prévenir.  
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